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&0i Rncard' O' Rclley,'uMissiounrcire de .S'her'lrooke.

iecarfmes.et Mcssieuirs,

Nouu. x50nis mcs:réuncîis ici. ce soir, pouiusmu a f'einiir da'an-
e d"ans l r.ésalutioncjà bien coume et ihautement appré-

ci de:preniidre tuts les moyens légitimes, et. de faire touis
les cierts;ci tou s lp s sai'qricdes éui lpendent ,nous, pour,'

rgáutuitcefcitiveducne société udoit le it sera d'em-
p'chie c' spiremiir li.les Cndinas-Franuçais. dI'émigrcr,

coimeil pr le passé, du.cté des Et1,ats-I nis, puis d'ouvrir,
dans les terres jipculc .qgui bordent les paroisses :d euve,

deS îciesd!otablissemint prospèce, ininidit,simulali, pour
cecX(u 'eos compaquitr'iotes qui s'y voudrontt fixer.

CeUe c.ciót:, oni le peut nmainuetnnt dire, est foriée ielle
.;1 e plineimcent, elle eobrasse dans ses ramiinticnons tout

le Ias C'est votr envre, messieurs ce lPnstittt-Canndisn.
La nobli nspiqration qui cous msi ven"di'ni appeler à la jeu-

licss dei ntrécl,iour prc' Pinitiative dans cette mi'esi-
re vitale, a reiconir ciu surcs iasuéré. -i c s'eni-

pAcher de vous imîiter partout, et d'entrer, a votre suite, dans
une aie qui monduira à cd'iumnIenses rsuhauts et à IPff'ermis-
sement dé votre ationaitil. L'histaoi futmr i adu ntAda

inserira le cocm le 1 sscition .sur la page qui racontera les
lutes etlle bonheur de ele prvim e .pendant la dermiére
m itié du XIXe siècle, conue le plus grand bienfiaiteur de
la Nouvelle-France.

., Non, je i'excigère pointl)a hautie nmis'n que s'inpose no-
tre association,; nonplus que le bien qu'elle est destinée à Pr-
duire. Elle sauvera pu pays des mlliers de la géération pré-
tente ; elle c.onservera:à .votre nationdalii des milliers des g&-
iuèrations future. Elle fermera îUne des plus profoides plaies

Taites àvotre pays par Une politique aveugle et jalouse. Elle
éparera, autnt tuitmoins que elle réparation est 'mîcainte-

nant possible .Jadngue injustice de'plus. d'un-tidemi-siècle.
Elle prouvera',, par 14tablissemient des colonies qui se doi-
vent rorer souu s ses auspices, que les hommes qui ont' nor ;
cel, clin u', vendu les terres incultes de..la province pour
tuI'ells ie tobuilassent point entre le. mains les Canadiens-
Fraii;is,étaieiit cloia seulement les ennemis invétérés duti sang

Trançais;mcis les plus grands ennenis de tout le Canada.Elle
prouvera ce que toulit homme, qui conînait Plhisto're de cette-
colonie et ses plus chers iniéréts, doit connaître, combien oui
'a retardé la prospérité ti cnotre patr.c, ou par néglgence à
peupler ces riches lorêts qui lnts environnent d'îgric'ulteîu's

'aadoien, u par nue jalousie systéiîatiqtue de .les voir s'y
placer. -Voirc société n'cura pas conipté dî(eux ainées i't!x-

ence et 'elTorts eIiences, que tois les lhabitans mó1ème auumié-
ricains de' tcmvnships vous béniront cmnie les auteurs d'une
,nouvelle rc :le 'prospérité pour leurs catilii C'est Ceiule je

dois es tyer e vous faire Voir. Je dois, en 'u cm'm temps,I
iconitrer paqr uels moynsibu u cs nproposons de remédier
.ux mux criaHs que Pon a signaI, et d'oprcr le bien im-
ien0e -auquel aspire Passociationi.

M1lcis avant d'entrer en maière, q'i| MU soit permis d'é-
claireir deux piéts, sur lestqels j'ai l m'être um'xprimé,

que.IPou- du moins mal entendus.
D'abord, o a'cru? ou pu croire, que j'ai voulu faire en-

tendre que les Cuanadieni:-Français sont peu propres à former
île noueuix établissenmens, quc'en induutrie, ttcis, ils sont

inérieutrs aux colons d'une autre origiie. J Pi voul , ire,à re
sujet, que, à risti e la niini're dont ils se dispersent sur la
surface de! towInshipsàt par cun suite iécessai're ie la cui-

nié de 'engager comme joivrnr7liers o1 doniestiqieis chiez les
-A n 011ianins, on voyaii nos Canndienr rémssir mois v'i que
les Ir et;ndais, et rester dais utim ét;i J'infériorité. .1l'afliriic,
au contruire, (et encila je nuis appyé do I Pac'is d louis les
homnès claits) que les 'Candiens sont plus propres uiue
Ious autresei plus e'apicbl's dI.ainer rapidenuent la pros-
¡êrité d'ui établisseient nouveu.n letle'-les ensemble

sur 'un sol 'fertle oùi ils aient ds uchemis, ds écales, une
église et u iissinunaireA et 'ouîs rap si auci ti étabîlis
senmet tOu mme genre devuncra le leur du prcgrus v'ri-
table.' C'est iune' expérience qum je veux v'ous pocurer.le
filaisir de faire cIn plus d'imi en it, avc'a aliix-uitunois.

Ensuite le it de aHonalitr cüicdienne; que j'ai ci la
timrité 'Pomaployer, ia pru lesr des ersonuisj'vra_:

bles; en tract 'autre'point,' à nos vucset à iotre rIojet acuel.
Les personnes d'origin-e aniglaise ainieraier.t.elles perdre

eîes-mîimes la langui; les iradiion, de leur paysn:îaîcl ?se-
raient-elles iin' aises d' vòiu lec nifns, leur's conplîtrio-
tes, i plus.onser'er' de trace le.cee plhysionoicntiona-
le <lqui leur est si 'iiérablce t su dhi.e? Et quelque dlrouis
q & i1l pui.ssenii t 5re au i'pys qu'fs out ad t, ciquel sentiment
Wlus profondément enracinc dans lecur cîur upneel!ui cd'unç

16vciolableijttachemcetat tcx chamiîps de lcîu'r-enfiuico ? On a
bénui dire oAnglais, Eossai;rlannis, tranças, uns nos
onstruisontius le sactire io.i ns plus ilinies. al'ctiois

'uni a suteloù noms îlao. l'image v.nérée de la.paric que
Ious nu i'eerron s, n1,; etouréecl ds uvenirs des institu-

Sionsipii h inos coiin t'plus d leir ormibi-, et, dans.ce'
temple dlu.rle irhulîe qcue 1nuI' cèlîbre se faîittouijoiurs tai
la languicu parlaiem unctmes.ui ipucz donc PAnglais

drerunWou la girA'e de onrc vcici pas i -l'Ecssais île cii
tem~ilèeuunen en esprit'les Iauvages mînigncs, les lacs

pîittoressqucti"' chiarmóiront ses îreuitèr' b'i.oce~I!'El tà-
chléz' dié'ilissiuaider' Pencifanti exil le l I-nia liiucre"uise Erinh dîe
serer, dansu les brcas dec siu' cumour, l'incge cde cuc pari <al-
veule tdes htideuix liaillonis cle sa ii'cre.

La r?.isoii 'la' j iustic èountlilamC't-llu;r Gic Ytfltion-- que
Dieu móinc j'açi 'î fmüluf. e.nio étre ?~ Et rsomcit-il 'julstc,
söiict"ile ninadd bladidò danaiensFranuîçais îd'eo-

c'tîtòure de î cettess de.letcurî i denic lÎctude,,'ect langue
retn ci re ii,'..cc ii.l twnibtè, lcur''i inmuorr

tel lé'îe et les 'ilvI' dli dits' deleur liberté rain'ineuîte". nons '~~ieîiilîo~c a baud cie f6rii~è'r ila

tel .hériage et le.IA>o levards de Cicrs droits, de r'libert rain u e pmise
de leur existence méme'? Quelles quie soient lés teCipàies dcià cliuCîn der dioèses'dc uorI l ecl Quc; et c5lâ
qtif aiout ébranflé l'édifice <lec e'tue ,caionalit'é'rin dés j'iiorsuIl",ni it an ri 1S94- ci î 1.lu St St hnsttrè. .

mavaisil est dehout encore. . ovdus:de eplacer chque Orrdns tou ies araigs rüuresleI peuple douile a ;
pierre îui s'en est détachée. Quand il ne re'sterait qu'ineco- voixdui pasteu, et les 'pasiefiïrs 'lai'I.It de co.:urc et de zèle
lonne Pour retarder uné ruine finale; il serait encore témps à la soidx 'd leurs évèqu'es . e cdien cl'eitie dans no
dl'espèrer, d'agir, et de reconstruire le teiple de vos llier- ranotqelle nione uous recieclliois chaimque anée Quel

''. bien immenolus pour'nis C I r dé faire?.......
S'il n'est pas un homme d'origme europeenneedans ct Mai r d atrayt perspectie ilutil itca

$alle, dlan cette ville, dans toute la provincequi trevéritable liti 7e'rne -moi î; vous lemanc-r.
Sa fonationale.sa langcue nationale, 'ses loi.ses'instittitions mmessieurs. si vous- aiviez iu.cr de fnder, dans Pespce'
natofloales, comnm'ucut se peut-il. trouver .des hcimmes qui fas- Luineann'deux paroicses a ncinces prsl v ; pour
sent cun crime aux Canadienas-Français dle chêrir,de soutenir, 'aconiplissemer t de ce nlioble prnt refuse:iezvu dI

de glorifier la langue et les institutions de letirs aïeux1? Mài sonserire ct' n un cluiii r ncc-? Ccirs cadiens,
vous possèd é la magnillique vallée 'du St Jaurenti 'et cette répondez-no!
'allée a.bieni des attraits ; niais ce qui neplait' point'c'est . Et vous, ueslamesre.storiez cutc .arrière cand il
que vous êtes plus d'un denti-iilion d'amies. - s'girait de faire n si r'ani bii ? No i i je t'us demtn-

Oui, vous comptez 600,000 F tant que vous défendrez, 'dais ici,à l'heure qui" est de nie crUiner csieurs qui or-
comme tn soul hoininie; osadition' paternelles, la langue nent votre frn¿:fir habillr av.ft 1i x umes efcrt
de-votre-enfance,. etes vénérables-institutions:cimentées spiritiròls, prr foîr, 1l1itcr îeèi oles, et rendirC hercuii

par les sueurs et Isang clis premiers colons français, jamais tIle$ pui;ex ':\ilS'eî Z, e cins. nie referi la.rous Non.
ennemi n'osera envahir, Ou pttourm enianmer votre patrimoine vous vitendcricz les dèupiir c"s .eucr', u pieI thi incissionlI-
et vos droits. Oh ! l'époque est lasse où l'on pouvait irm- haire. ''V'ogs vous Jépociîlleie 0 a& ut joiu di cs.5 u;u'ccrc'ecfs

pic c éunmenît chassir des sanctuaires de la science, d lIa piété, superfiis p16r .c'usa r' u, aux leu:le 'o preni , de v.;
ces héroïques fils de St. Ignace'qi répandirent leurd bien- amis,' d'un plus bel orncecît, dle e.ui d pattOiice et .de
faits avec leur sang ldepuis le Labradnor.juîsqu'aux Montagnes la rharité.
Rocieuses, pour faire de ileur collge le lieu des orgies d'une Je ie doii pas, j10ele nveux plis, pol u'tcct g0r e vous cii
oisive soldateqliie.'Cette époque le reviendra plus, purni atuss grand' acrificè. oniiiz-iioi cuilkntti voItr iscl at' re-
ui mis di moins ! On a pu, à la honte de la civilisation euro- nMuue ;et,. utout, obenez-ic le sol de vos sa:rs d c!vos

péenîle, prosc rr sur le soll natal ce Guillaume Telles f'rres.et nousi nesonasez rcichest nus r'us-iruns. voi -
filles (le St.'Vijncent de Piaul et jusqcacu a:moines du Mont drezbiien,doirSmesdau.,ètre les 'sorières de noc'e associa-
St. Bernard, et cela ail nom cde la liberté niais noius Cii j- 'ion.
rons par la liberté, jamnais on ne le permettra en Canada ! J'ai done l.espoi iqnIItlos ceux qui m(honorent:dc leur
Norn ! tar.t que votre ra'e restera le long de' ce fleuicv que attention C soiu ne laisscroL.c eetei'allé qu'avec rèsionc
Jc:-ques-Cartier baptisa d'un nom chrétien, vot.s tdl'endrez bienrise'dMbtenir ch.cîn neuf hemcbres pourinotre sociéé.

jccquîî'à laî mîuort ces incstitutinis, votre orgueil et votre bon-' 'Vouis me dcìnuandereIz, ïniainiîèna i, commaent nous nous

heur ! dDsoriais dans toute les luttes pîcce sîubira votrè na proposons ce Iettre notre plan .er. 0>p1(rauioiin.-)al)or'd le
tionalité, sou. enez-vous'deco mots inimortels oui élaient le clergé ce toutes les pariisses se ceut.à la.tète clu inou'c-
Cri d'ordre di héros de Ici véritable liberté, Pl'Connel: m'ntîl cz cux, rcèn idlant .notre -ocIvre, 'et for.nant des
- Que nos fins soient-clles qi'uaóu'en Die la patrie la cOnmité locaux qui devront'se;inettre' on.raplort avec le co-
v i 'et la justice ! Et ne craigiiez rien !." Puiis, -'nar'chait mité ntraide régie, nul ouquFie P'c obtienia que toutes

uis' dans la vOie le icordi-c, dé la légalité,t ce la jistie, verS les familles .inalielinîstil du s djoignecnt -c 1'eocia-

l coni qutcteipaisible ce vos droits'l é im regpecant les tion. E si ce ciergesizé; r tous les t;ands inte-1
:droits les autreSet prèts à les-leur toujours accorder,. dans rèts du pileuple, nous pé 1 sai'L såi i'ebtIr, sa puissante aide,t

dtoute entreprisé, dans tote liffictliié,en ltout et toujour rien au ide c niSaiaiimpècclcr.u c lein sîcces t .oli-
n'oubliez janis que v 'os éte&600,000 ronner noš í'rts. lfaudra; dfui s'assuru.r qi le g cîu-

C'est pour fournir aux' Canadiens les moyens ordinaire i ivrnement''nou r* d ,-'ne. r

voir Iéir.popilation' s cceroîtri et s'é- Nous de 'r4lanïer c e rcèili incc . '
tendre sur votre sol. et pour l'avantage de cett, province, doniée aix Canadins-Fmcn;iis cd&i blir surles terres vI-
qué j'ai osé écrire la première fois. Un1 peuple n jamnlus cantes i la coirnne. IélasT't.il reste peu de ce ric ber-
de bras superflus, quand i gotvernernieit équitable, na- ritoire les To vnships qu'une ioique sage et prévoyanitc

-tcrnel cveilloa dvéeloppenit des ressources territoriales cut cl réserver Ù vis fr. S cate que ci empIrite
et au ben-ètre de ses sujets. Il ne servir'ait nultement à avec moi de Sierbrooke, sonticquées les possessitns de,
l'objet que nots avois en vi'e de reveniir sur le passé, et la compagnie des 'terres.; a veo lI connaiiissaicec qie ja i de

de déterrer cde leur ignominieuse poussière les'tionis dce celles qui ont été cédées à de i cis, il e0sctit le de icr
ceux qui ont fait, à force d'intrigues, que les habitants m- les miscrac'les lambeaux qui. restetdci t'er'le et vste :l ri-
mues de cette province, oui''ic trouvent plus de terre à occu- moine, que la sagesse et lPèqutè eussenct scrupuleuseimntIl

p)er', on ce les puisseniL. nócuper qu'à des désavantages qui gardé pour les descendants des c.lion fraciais. - .

les forcent tots les jours à s'expatrier. En exigeant donc enfin (lce lt , ne ure lcgisli . d. -
Tout ce que nous avons à considérer ici c 'est le moy ndcent leserres.qulipeuveu.t encore être disponl.ces, ncitre les

de pourvoir e icsuite, et avec efflicacité, à l'établissement mains de cette associatioi, on etn leinaiat rie le g'ouver-
le toute la pcopilatioli suîrabondaic-des paroisses ou des nîement profite de not'e concours et 'le îocs mcvens. ipour for-

sieinries. • . , '.mer sans délai des étaiblissem'uvcs prospoes, 'nu tc uit ln 
Je dis suriaboîndante, cai- il est notoire que, utit le loig pas faire entendre 'que nids' iemcnnlIIs une fivei'; iocct,

des deux rives du Si. Laurent, les pr'opr'its soi't force- c'sti in acte de iuple jisticé, ime rparatin tarive et
lIec louis les ans poutI' labl issemiient ld'infans de fhiiilles: b:îien iicopeite potur les tort île plus ciic'gunut a'. Et
tandis qu'à leucrs Portes strouvet 'imiiinises étenducs nous.nous engageons, dès ce jour, à ne

ce terres cie la meilleuro qtialité. p'ni ole noire citreise, ni j' nos réeamains g e ous
Il est cde fait-qle Plus(e tc 3,000jeues gens partentdtisein n'ayions obt.mc des citcuiîesette mesureid juic i

de nos paroisses lotis les ans, pour le 'Hauit-Caînada ou les et entière.
'Eats-Unis. De deux chnses l'une, ou ces bras sont inutiles De concert avee.le goiverniueme lol lacompagi, Jes

ciez eux, ou il n'y pas I'encourageniceî sucl'isamin à l'indstric terres nois assure liti appui eiflicace. J'ai'tudt lieut de% c.ccu'rore t
dans une colonie dont la populatioi se trouice danis ila dure' 'que M. Galit, le priîipal commissairc, su par noc acie-

ncessit dIe herîc' à gagner sa vie clezl'étranger. Oh'! tioîî'sincère enivelre Canadicn. Sns doute nuce la i-cr
Vous île !Pourrez'me crntredirequand jil'affirme qu'en dedans pom n''aiq'ucrepr"scìet'e a r' aurnt un intvI:d c'
des ]iimtcs île la province, ilty a in assez. vste .hamp pour outis seconetr; eC cst à n tuà r lre f is les prèc:-

excreer Pindustrie, 'activité, les . lens cde trois milliers, lios ntessaires poeu trévenir et l:s m alemendus eCt llo
Donc il y a apahie U la part des goi'ernès ou des gontver- sibilité nie 'de notîvoir.par la uiite sujets à ies traca.scr Is
hans le la lpcr. deIs preiars à i pofit'erdes avaiages iical- de la part le la coailagnie. .Je ie ilai à rendre à M. GIalt
culales qu'ils au'aierit à s'emparer i''u sol ferile, ns leur cet hiomtage pub!ic, que jmai d epiuiS ue ' ci I 'ion-
oleil iatal, et à portéc le leurs institutiotns religiedies o neur cde joi r de et' confian et' e son amiit é. jc n i.ri
île la alit tcds deriiccrs pîar' I qu'ils laiuseraient léscrt.et in- trom en lcl qui q'uine resstcii 1 la luluîs mnunde Icu bralit" C efpc i

tctueux n territoire qui ronrerime d'i'nombraes sources ne twignât d Idésir sinccle de ie servir en îît ee qui ici-
le riclhsse et d' evenus. Noi, ce Iia pas étéîl failte les lérussait m11on peuple.
premîîiers ; mais ce x qui-onniissent ote hrisii.ie énn 'insi ue les uciltolités se jIiieneit à lIi coU'm'ie de1
les dernièrcs cinq'init ann'éc's nîe iuri-oit pi eir ave terres pouir aîlani i1citesoutc'l dtilttilts qui p rm

moi à cette' Siimple Cniciusioi, que l'on' ai h adplle îppose'r à Pox'buction de o. dopeins. Que fia co'ic
mesires, ou qu'il n'a été pris que des icsumrC peu effiicâes,, prenne bid,þcar.totit lé ay eclronit les 'ondition' cx-

pour coloiiscer les townships, par les ent-iusin de la pro- quellesl i ion lrc'a 7eusl. tics a les localités que Ionl
vinre. 'devrahuoi sui'runice p-opr ic l's tclissmenouts, .Que u''c-:

: C'es-à ce mal que niomvoulnt pprcit cn retic'e ótlîlciseiiciits se fassentde siic ; el quice I ' loilen pour
Rnm i c 1 mdiat à mice' le rofn, invetc i eò. lés forier descolons d (I rieillr 'l s, ii'.hicut t.rc

dettvoiriii<c rpar,meit cnei uthr'-t-iîlPaîpálii'u'er ? e c vo se po~urra: Et ces' c'coc'r utS lés en a ecns i se fi.cî'erc lias
- 'vousni chut que vous étiez 600,000 umes. Sur ce les":T wnishlipS pri poir <les iitn es ~ue je vc'cis éîmtimè-

iiiiuibre;je ne prendlra qu'cene .clorsomne sur uit, po o- rer -'est-à dire,il oulins, unehapeln.let itcole. un
pérr' ce noums:ans notrC trepri:. , lué chu iii.. iisionntiire' et smîpfi'les themii. . i'car j'ai toitujurs rc

dclii de ces 75,000 Canîuadieis n dcinninit seulement 5 que ce qui nisit le pilu à la pr c étpér é it eenn,
sOIs parl inis hour' cnl-ciuroi' ldeï ciOscii leispliis hauts et clcinouecu êtaiî lomahque c' chini n. Je vocidai tdonc.

apparenc'e, les his inmpratic.ables : je leu iproiets Pd'aVanmce cgiï ;uernemient illît dLipj.rtion tn icilieur syttime
es résultaai s'a tteitdiit u'res. 75 00 le'výoiriedans lsles parties inlrquci n'cai-if îps

écus ciiie funiircienmt 37,500 piastes,ou 9,375 livr's ucirint. le troit le corcer les propriétaire tI trers tni.ct, dies le
Dîoni'ez.-'IoiC'see ,rt ncuesumme, et je leurs prcînets qu'a- end uoisue IPon vi:iiiii'onisr e ib ,;u -
vant cette ép t, Il'ani ' prolainc, lix établissemen ts no- part à l'ctuvc'ertre ceiminils qli m nieuentt quie 'eha er

v'eauix,.oin nut ò.haciuiî anltaIt île finillîcs qu'il.sera'possible la valeuir de leuri proprit sn Purquoi n'cuait-il pas le
le faire émigrer, se formeront et se vercm.en voie de pros- ti-iit de '.rtirer les..c'res.d'etitre es ciinsI dec qui, peC-

périté. 'dcanit plusiedrs-annècso i'r aiet à 'liicration Ide lecrs
SMais il ne e faut pias 75,000 ieimuibre' 1 ntre associa- i-propriétés, uI ldébocursés qu'i lilr'aire iic la pr des

lion poîîur comîîîenucer l'tcuvr'e nactioicue qe t'uu 'ctsi nei- autres pirc iirce vòisins 'potur ouv'ri et èt chr. chîaqîue 1o-
soluc île contiiuucri Suc 600,Ò00 je hie v'eul\qîe 30,000 calité ?

c'est'à-dlire, idi scuî'vciung, quti Veniiioecnt sOlis liÍ> tli.icró · 'hais dé 'rtuclrpiiïî miîiðc quce l aicd b ietiu pnlccnccial

pcirccequîio llu rchïs a iios retrc uislîs'iluiin, J celte minîiuce i-oni qui si',1.th iU îeira .uþëeîcil rels.1 o.w.l~ius ph ler-
.i5,000 1insccts uic '3aO5u0 I ef icucrniii .par muée- l. est sonnets r'ipab)lêd'rli.'' r ci' lî'rsloi'i cii bitllc'ceiucit ila ut
bic h certinc i qu''c cc la ie imigo ver cieneîbt îl'e Ic oii -hitiScOi don'r uI 'i l'ihg " e lie iii ui dc' utiaf. ec
jiuignié dés terres, et a'ec leb counócîcrs c 9 î~u Îctsiiredo 1er- is, el chit tunssai dc'n .ltt i lt is Tow hciIips

dansle district de Montrci, auint dc.ris cetux de Quélier et
des Tis--Riveis, qui ioicn lei éc!us à portúe des noms or-

rî:ic di:cinn ciiimuîiniu 'sSuireccîîm dae ir
1es qus l i dl s f et les cours d'ea. Apr s avoir torc Ar-

rl.1 o 'l i concussion de terres etileur arpentage, nv en
.Lrat. donlió paHole , ,olirité rnI à tous les comités ln:

ui pcurra enlt fournir q eec uiJ déilrent ónigreru toue le.
i iformation s néessire1. [! devra yavoir ,dans le I

ehmsc pour cu:nin albssemem, ln aigent.reconn nu par n oud,
t par fa crompagne de terr>,'dnns lu CUs où Pun adoptem

l .ggeÉmn.de AC. Gh f). Nos aurnas une organisatici
1le (pie, ouis le plus couri dlhi , on, puisse arrangerC les con-

diltins de la veiln ide la cr. uesi de(ls terrais. .
Xn u aut, et p lur ie point trop abuser de votre pateoe

par cdes dvilqicgi .- nm i bientt mi< au îubliej'ca i :la e:-
viction ue si nos tentins li macie à l'œuvr, avant 'ingî;%

voi 4 v'er'ez aeutaci d oines nombreuset et ini ·.1
prospière sousu vou o irec'.thcîî iiaois le v'isinage de \lontrcl
sans cupompier cles queW y'on forra dans.lp reste du pay .

je ne crois ps tr e.si prer de vus elam bcric, en lit qù c t
vima-eingf ns vus vrraz plus gild parii de crite ase

lsiècire de iti ,gus S'. iiyacinthe jusquc la Jeac'e,
se* romi~r d' . 'pcpu:Ln ilnt 'tl'.tustrie exploitera t t la

Siuc.se,' nii .dcels et les r ssuîrcs nanuf:acturiùres
ihol:it sur cli:n¿u . le c'arr'. 'çus verrez plus de ci'-

cn parclc, nou'tù oiù la croix du ciocher veillCa tic
la jeu unne colu ; où dns de eo icu nomreuses ou ec' -

gne!ra lallc.gu e la i ùe. les -ains caidienne -
ri0rnt les mculIcis, l s factcrec, les LteliCrs, au lieu d's r

Smetue àaà mri L des tagis dans les tts voi us. Ce
ne seraias dans trcs. nu li acns seulement que se révi Leot
les bieni t(s ve quie .wioi. Ceux .qui vivrioi n <ciu: n -

q:ante as recueilir't ies fruits d larbre que nta aliei
¡daooiter.

Nun setulemnrt notrr. ass>ciatior, douit ótte' d'une utilit
imneCLnsO'eln cC.n3vertissant ce agriculieurs prospùres les uit-

liers de jeunes geus qui partent continuollement pour les
Etats et le Haut-Carala i mais je considlro cete utilité

cmne ,devant rejailir sur. toute la poplulaition actuelle des
Townships établis. Cest ce que les Américains nècmea
sentent très-bien. Chaque fois quej'ai eu occasion deljuIr
expliquer mon but, et les résiltats proab'les l'unîe organisa.
tion nativoe ils nt vu qu'ils se trouvaienît; tout a ussi,iitér-e>s
sés au succ s fnal de notre entreprise que les Canadieer

Irançais. 'is n'o:t pli cque convenir avec lnoi.des ilomlu-
brables inconvnicns, pourles habitats des Townships, de
se trouver séparés des villes et du fleuve par une.firét siili

née p'cdeu~îî:~ ou trois routes loîn toinc seuleînu t.stri
cabie'pendant la.iti, de 'lannée. De plus jai tjuy s

reçuî iassccntec de leur concours cordi à qand je dadrc'
serais cux. De.toutes les' inimicrcl.dn, que l'on con-
temp'e notre projet. il ie peut que rencoitrr lpprobation
et des Ionles d'état, et di cletr. "t du peuple de toutes
les origines. Il ne lèse point les droits d'ucune classe, et,,
si nous réussCisn, tout le pays. toucis les classes y trou-
veroIt dle grand avantages.

Voil msicris, les rsnl ta aixquels cous narvicendre
par I 'inion, 'ardeur, us' per "vrun dans votre Uble enlie-
prise.

I ne vous mtanq mier.cc ant n r deu -
Eas ceaux sinceres, la vive nyp e d. ¯ceu' qui vo'at dé-

sorm ics Jici r iles ti'iti:s dit ay sont: n' us. e us-
avez. cmmelu , moi.'espoirie ii <lice 'cUe symlpaide se

Produira en a' tCi reéd-ierultà bien des inîju ces ai-
eiern à bien des maux nouvau.

Vus::avezOmo von minteant cle rs de tou ile,%
ra n . L.vin xD jire, si pénétrante, d votre pieus et infa-

tigable gue r'eti'uit encore Parmîi vi,- et parter unec
saincte écluion dans toiutes les paroises

Ocucî rècmpeI.e , re z|e que rien ne recute, de Ceut
'½arité apostoiue qui ::sait trouver preque m-iraclutsemen.t

un ane à tomes le icfotunes.des pires, du nmres à tos
ohoin, cocs virrez, avaorc pr'!at, VOire cuple

conscc<r é.sorn:cies /ritagr de ses pares; cami lato-
icluO cultcicer,'drmlais avec ùtelu nce ec(e terre gque1 -a

prr ocmph Ic ui sicnar ; cil accllir au cencitîple:les semUn-
Cces depirosperî ic quete ssociation va féconder.

Ouii, focs les' ej de sob trtou'rront à l'avenir d icreer
leurs li.ns /c:r." i:duàs!rie au sein de leur propre pial i i, et ie

r'on t >'u's.*ns la trite ssir eriar par milliers ça et
ii),'/ie es ea'l'ipri'sés le rx c;'!i r.rploileccrs forces

p/<quics el its rieces Jwdn de leur inc/rlligcnce.
Oh ! i en reitr le utai cr s ile ti plus pure philar.-

trfp:c. en0 1Lqps ' ci tévoue ui est allé jui-r
qu'à L: mr le dige imne le dem' 'incnt-de-Puil et le
Jirónie Emiien uine deiinde 'tileiue ds naJietionis
st. notre asioci:ition; croyons ferm imt qu'i; sera exaucé.

Ces prótres matyrd~',s de lt charité, c:s vierges consacrées',

qui oni. dn leur: vie pur le snlagement d cs infortu-
co r ne preront -ils Pas le.prières de votè

óvcque leuluim juîsqu'n triiei de Dieuc ? et.cos milliers
le pestiflr's dont cnia adîuci les, scuilranccce, consolé la
Jern èrs hcere a ni les eniin, n'uirnt-ts pas et sur
!i terre et dais l eciel leurs voix 01 Cette touliante prière

idu 012 lsieur ?'ces poils orphe'n-i aussi, qui vont d-
sniis devenir vics ,on i , usdLaes. oublieront-ils d'ô-

lover leurs iniocents ains 'vers le 1ère du misricordes
pour le prl t et le peuple , ii leur donne, sur la terre

étmngire, des nres pour les récilintffer stir leur sein, des
pres pour c'ssuyer les mines de leurs p etites joiues

que le malheur a creusées sitt Çes prières des inrtyi-s et
de linnorucee cnt piccr ntro-e a ssoicin , messic's :oh!

esprl'ns dc quc'clle rermplira bien si mitsion.
-iesalmilcs, nccMOUs ait dls. a(ieeauc'up dle òtre plds-

atil emmOur VouCîs sCrd' les aótrs îde notre ptriotiqueer.
Ai!ia & cali. Vols rouve dn écho, iuns os Creùr', à tclU

lc's gétreuk sctimnt La voix clu malheur n'a jcimîrcîö.
frappu eni vacin. vos ireillè. Entencdeè'vouis es pëetits. Qana

cdien ci'lSî i, dli fio dc î !es' r ts que jc pîai-cóurs dlepuis d ihit
cinîs'; î'ous culîpplienît de' leur prîoeri ecsinestimablea bici
cpîe' vocus possècdez &n ci drandiie abondance, Pîiustructont
religieuise, lêdcieniiou ch rèlieune, coinbien de: fois j'ai
senîti nmes éînt·ailles élimes oni voyant, dos mèrés dancis unit
lhuie de boais au fi'n'cd du dès't, ohitourâès cd'enf.îns sap
inistr'ucticîn, presqc.e satns'pain;, et'bichî souvent innîs cl5t


